
u encore antrer dans le royaume de,...
Saby et leur parle à peu près ainsi;

esamis, 
.Ine faut pas vous déecourager ; moi qui

ous. parle, j'ai bien perdu mes bottes et
inon chapeau gris, et je suis pais mort.
Mes bons tnis de Saini-Roch, soyez pal.
tients, et vous aurez le l'ouvrage. En tit-
tendant, n'écoutez point ceux qui dlisent que
le Chemin le fer du Nord ie su fait. poimt.
Oui, mesbons amis, ces quais superbes que
l'on construit maintenant avec autant de
soin que si c'était des commodes; doivent
-ous prouver que l'on commence le Chemin
de fer du Nord ! Pour vous pruuver que
c'est bien ce chemin que l'un fait, c'est que

l'ai, dejà, fait -motioa pour engager mes
collègues à voter cinquante autres mille
piastres à la compagnie du Chemim de èr
du Nord ! quand cette somme sera dee-
née, ou en votera une autre, et ainsi de
nuite jusqu'à ce Iua le chemin soit fini _

Mes bons amis, je vous remercie de lait-
tqntion que vous m'avez portée, et je vous
conjure le rre cruire lu plus Pouge de tous

On anngnce que isint Alleyn est telle-
hrln malde, qu'il garditde /it ; ceci 'inité-

rà e peu -l utbli, v:e* q'mi la luhme, c'est
de voir cet hornmm pur ga rder si longtemps

pso porttletrille ce miniistre.

A M-mttréail. fin se piropoose uif! fider ulne
maison d'industrie ; à Qibec on en a pas
besoin, tous nos édiles n soit-ils pas des

val iers e ne -

COItRES PON DAN CE.

M<Trieur le rédacteur,
Les quais commencés lau Palais ont ex-

cit6.nu plus haut point, l'intiét qu itre
gnpulation porte auta Chem lm ile tr dis Nord.

,trtout, à tous les roitns des rues, tun se de-
nande si c'est bien li le Chemin de ler le
la rive Nord ? Les opîipioîns sont partagées
*n deux catégories. Les Gauvreai et leurs
enusins, les ex-épiciers de la rue Champlain
et leurs associés daI é, (dluisty croil)
tmployés commeforemen, ctnonis etc. vous
diïout positivement oui !..... Tandis que
les gelîsqui ne sont iIfluencés qiue par l'it-
térêt. publie vous diront non !......

Je 'partage ce dernier avis, je mn'appuie
pour cela sur les raisons suivantes :

'l. Le Chemin de fer lu Nord sera véri-
4tblement commene6 quand on verra les
traivaîileuirs occupés à conîstruire les bassins
(dtks) à Pemlbuchure de lai Rtivière Sain.t-
Clnies. Les plans le ces baîssins sont irai-
l'és dit-on, a% ec les autres plans relatills auî
SCheain dû 'fer du Nord dats le bureau
lou par la compagnie pour le vaillant

~ctr i cependant on sait que ces baisinas
'devalent'commnencer-quelues rpnrts plus

sù tue le chanitier te M. Jones et se dliri-
r cri faisnitt un arc 'vers les ubords du

qusi Renaud.

2. Quand la compagnie agira décid quel-
le ligne le chemin doit suivre. Il est absinde
de croire que ce chemiti puisse passer dhins
le centre le Sint-Roch, tandis que lai pace
naiurelle est du côté nord de la Rivière
Sain t-Charies jusqu'au chantier de M. Jusnes
avec inle traverse se dirigeant vers la
Poinîte-à-Carvy. Cette dernière vo ie épmi-
gnerait quelques dizaines de milliers de
louis à lai compagnie qui n'a d'autire argenit
en cuisse que les cinquante mille piatres
de la cité (le Qumébec. Je croirai au Clheinilî
<Ie fer du Nord, quand lai conpîaîgrnie r m'a
retiré le contrait des mains de ce vieil engii
le ruine qui a noin'Baby.... Pensez-vous
M. le rédacteur que cet a ntin co-seigneur
qui batissant un moulin à Bérancour, ai vu
sans sourciller le...... je n'ose le dire car
il fudrait éveiller les morts....pensez-
Vous, dis-je, que cet homme hésite ui seul
instalnt à nettre les deniers publics ei botne
sûreté, lui qui rit de la misère et du déses-
puir les citoyens les plus directrine t lite-
ressés à la conastructiion <le ce chemit. .

Yailleu]rs, est il inssible qu'il at h: l'1rg e l
vis Anleerre. luîr cela il linniri ipp
ser que les caiaîalistes anglhius plus àses a
ematéler (jird ,oînnez le imo1) ilte l les
<rites aimiliiuis îld Parleitit euîî,îlicua ; uil
11-s croire dans l'ignioransce ei ce quii N'eýt
pass enltre les geis inltôressr. dlaniis li bau.i
ilue de 1 lewry etc. cet honmme si luiiiete-
itlivI célèbre.

Nous serionus leuriux 'M. le rédieul;it'îr
1 voUs pouviez nous donniier Une rii.-qmi flan-

iléi- ic c.o.ire au Chemliin de lfr doi Noi,
afin le td.sabt.ser h· habiiutis de ce ltim-
bourg ; qui ne nrim lias aaîa. rg ins
de v"S gr"islt îîô confrères à ha< pliësmi eimii rel-
hée iutix dépens de i volus savez, et ai t
comîs entaches île B.aby-isne. En noius
persuadant vous flerez peut-être taire ceux
qui lious aîvccusenut de juler de l'eau froide

sur tout ce que peuvent laire le ciment, le
fer et l ree.t.

Je vounî ferai connaître dais une prochai-
nie. Cotrresp tondanIl ce quelques rais et gestes
très intéressants et peu connus de la vielle

tqui sert d'emeigne aau Cluin imi e
fier tile la

]hva: NÇono.

A N M0 N l E N.
Faa'ourg ,'~aI - u

rua
Pe li N. I.- Qusei:. 
P>redt la libuerté d'inîformer Ile puîble ena .~ ,*:......I,,~..i,..,.....j -~ i If

génýlératl, qu'il entreprendra l'exécution dic " ý "gT
tls ouvraies en sculpture, tourage, meu- ur Sinnt-Jean, rue

,etc., et il veruira des appes, heu, usero 50

et ltins autres oivrages de maenntiseriu qu'on ~
vmomudra bien lui conflier. 5 1 aa aonuíTaix _r

15 novembre, 1853. úa m

A VENDtE.

Un emplacement de40 pieds de largeur
sur 60 de ro'Ii>udeutr avec unemaisos

ci bois, a Unle étage, situce Iiubouîrg Saint-
Rocli, rue Samî-Antæne numéro 62. Aulssa
imle boutique de boulanger en pierre à deux
étages; le tout en boit état. Coniditionis çà.
ciles. S'adresser sur les lieux au propriétaire

N. NMNour.
8novembre, 1858.

ft.DAILLjES ET lfDIPLO11ES

Obtenus aux Exhibitions (e Loies P
*et.N Nc-lui

JOSEPII BA I BEA U,
BOT''IFI,It ET COlR DONNIE ,

72 GnANaoi RUI< ET FAUuOUIIG SAîer.
J J AN.

*QU JBEÈC.
OIIhTRES DiE TOUT-s sonTICs, ETC.

A VEVD ILV,
UNE MA ISIN ùu l'ois e' A ulesx étagest
'illuaU "'urg Sain-*le, rite R iele-
lie". (s"'"lii"us avaî'tng~ .nos tits ixa
liebb

S'adresser au so igl ,

Nijdre
I. ue Ri'hlîehl iq, n u .

10i ni 1858.

P. . HU , inoaire, a1 Iou er-It Un bureait
daîns sa al -utiire IcÉiv1IL1, NIP. 32. rue.
Crai.s St.-Itoeh.
Québec, ler juin 1858.

''M. lA VEAU, NOTrarxi, tient sou
bîruau ddalair dlais le lulourer Saint.
Jeanl, rie l<ichelieu, numero 56.

Ou, s'abolis à e Qébec, (her M. Lü
.tolae e libraire, fi1lb r Saî-Je, r.,

Samuat-Jean ; Çt chez L. Al. Darveau, n-
taire, l'ubourg Sainta-Jean, rue RiLhhlieu,
iznuer. 5 6 .

M. F. X Gagnon, Note-Dame de-di-Yie.
tuire.

Charles Fortier, Rimouski.
. 0. E. it, f ieile, C ulnpilla h.

1 idcire 'rélaii er, Saist Nurcise.
Joseph lAlanger, Samitte .Juliu de Suits

muerset.
Cuaîles Lapierre, Nu. i14, Rua S.dat

Laiî-n iqî. l raîal.
M. L ech-re, Cuip santé.

ouis isi'f as.
ui.s lettres L'i '.tii. dnces -Juivent


